LETTRES  PATENTES 

DU  ROI, 


CoNCERNAN  T Ids  Baux  a Cens  dans  le  rejjhn 
de  la  Coutunie  dn^  Saint-^uentin, 

Données  à Verfailles  le  4 Mars  178(5. 


Rcgijlrks  m Parhmmt  k vingt-un  Mars  milfept  cent  quatre-vlngt-fix. 

LOUIS,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roi  de  France  & de 
Navarre  : A tous  ceux  qui  ces  préfentes  Lettres  verront  j 
Salut.  Notre  Cour  de  Parlement  ayant  par  fes  Arrêts 
des  vingt-deux  Juillet  mil  fept  cent  foixante-dix-fept , 6d: 
treize  Avril  mil  fept  cent  foixante-dix-huit , fixé  le  véritable 
fens  des  articles  foixante  - douze  & foixante- treize  de  la 
Coutume  de  Péronne  & de  Mont-Didier  & de  Roye,  rela- 
tivement aux  Baux  à cens , Nous  aurions  ordonné , par  nos 
Lettres- Patentes  du  vingt^quatre  Juin  mil  fept  cent  quatre- 
vingt-un,  regifirées  le  vingt-huit  Août  fuivant,  que  les  héri- 
tages aliénés  par  baux  à cens , même  avec  deniers  d’entrée 
dans  le  refîort  de  ladite  Coutume,  antérieurement  à l’époque 
dudit  Arrêt , du  vingt-deux  Juillet  mil  fept  cent  foixante- 
dix-fept,  & pour  raifon  defquels  il  n’auroit  été  formé  aucune 
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demande  antérieurement  audit  Arrêt,  feroienttéputés  cenfuels 
dans  les  mains  des  preneurs;  qu’ils  feroient  tenus^ar  eux  en 
roture  , & partagés  comme  tels  "dans  leurs  fucceffions  , lans 
nue  lefdits  baux  puffent  donner  ouverture  ni  à nos  droits  ni  à 
ceux  des  Seigneurs  particuliers;  Nous  femmes  informe  que 
notredite  Cour  auroit  également  fixé  , par  Arrêt  du  trente 
Juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-cinq,  le  fens  des  articles 
foixante-douze  & foixante -treize  de  la  Coutume  de  Saint- 
Quentin,  dont  les  difpofitions  font  femblables  à ce  es  es 
articles  foixante-douze  & foixante-treize  de  la  Coutume  de 
Péronne,  de  Mont-Didier  & de  Roye  ; Nous  avons  pen  e 
en  conféquence  , qu’il  étoilée  notre  juftice  de  aire  joui 
ceux  de  nos  fujets,  dont4es  biens  font  fitués  dans  la  Cou- 
tume de  Saint-Quentin,  du  même  avantage  que  Nous  avons 
accordé  à ceux  de  nos  fujets , dont  les  biens  font  fitues  dans 
les  territoires  régis  par  la  Coutume  de  Péronne  , de  Mont- 
-Didier  & de  Roye  : A ces  causes  & autres  à ce  nous 
mouvant , de  l’avis  de  notre  Confeil , & de  notre  certaine 
«fcience,  pleine  puiffance  & autorité  royale,  Nous  avons  dit 
& ordonné,  & par  ces  Préfentes  fignées  de  notre  main, 
difons  & ordonnons , voulons  & Nous  plaît,  que  tous  es 
^héritages  aliénés  par  baux  à cens , même  avec  deniers  d en- 
trée dans  le  reffort  de  la  Coutume  de  Saint- Quentin.,  ante- 
rieurement  à l’époque  de  l’Arrêt  de  notre  Parlement , du 
trente  Juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-cinq,  & pour  railon 
defquels  iln’auroit  été  formé  aucune  demande  antérieurement 
audit  Arrêt , foient  réputés  cenfuels  dans  les  mains  des  preneurs  5 
qu’ils  foient  tenus  par  eux  en  roture\  & partagés  comme  tels 
dans  leurs  fucceffions,  fans  que  lefdits  baux  puiffent  donner 
ouverture  ni  à nos  droits , ni  à ceux  des  Seigneurs  particuliers. 
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Si  donnons  en  mandement  à nos  amés  & féaux  Confeil  1ers 
les  Gens  tenant  notre  Cour  de  Parlement  à Paris , q'-^e  ces 
préfentes  ils  aient  à enregiftrer , & le  contenu  en  icelles 
garder,  obferver , exécuter  & faire  exécuter  fuivant  fa  forme 
& teneur  : C ar  tel  eft  notre  plaifir;  en  témoin  de  quoi  Nous 
avons  fait  mettre  notre  fcel  à cefdites  préfentes.  Donné 
à Verfailles  le  quatrième  jour  du  mois  de  Mars  l’an  de  grâce 
mil  fept  cent  quatre-vingt-f.x,  & de  notre  régné  le  douzième. 
Signé  LOUIS.  Et  plus  bas  : Par  le  Roi,  Le  B ”.  d e 
Breteuil.  Et  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune. 


Regijlrées  ^ oui  6’  cc  requérant  le  Procureur  Général  du  Roi, 
pour  être  exécutées  félon  leur  forme  & teneur  ; & copies  colla- 
tionnées envoyées  au  Bailliage  de  Saint-Qtiennn  , pour  y être 
lues,  publiées  & regiftrées  : Enjoini  m Subjlaut  du^  Procureur 
Général  du  Roi  audit  Siège  d’y  tenir  la  main  & dUn  certifier 
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la  Cour  dans  le  mois 
Parlement , les  Grand  Onk^re  ^ ^ ^ 
un  Mars  mil  fept  cent  quatrc-vingt-Jîx, 

Signé  D U F R A N c. 


A P .^R’I  S , chez  P»  G.  Simon,  & N.  H.  NyoNj 
Imprimeurs  du  Parlement  , rue  l^ignoiu  lySG. 
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